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 DE CE QI S'EST PASSE’ DV DEPVIS

la mort de feuMadame la Princeffe:
   

  
  

          

En toutesles Ceremonies &> Pompes Funebres,
pour jcelle.

HARLOTTE MARGVERITE DE 4
&) MONTMORENC Y:, veufuc de feuÀ

y HENRY DE BOVRBON PRINCE DE A
CONDE’ ET PREMIER PRINCE DV SANG,
mourut en la cinquante-feptiefme année de

fon âge,en la Ville de Chaftillon fur Oyn, d'vne fièvre qui
dura l’efpace de deux mois, pendant laquelle elle fut afli-
ftéc tant pour cequi regarde le temporel que pour le fpiri- 4
tuel, auec tous les foins & toute l'affection que l’on pou- {|
uoit apporter à l'endroit de l'une des plus Grandes Prin-
cefles de l'Europe: mais dont la vertu fe ft principale-
ment cognoiftre en ce dernier combat de la vice & de la
mort, pour la plus éminente & la plus exemplaire que

  
 



   
  

 

  
  
  
  

   

  

   

  
  
   

  

  

    

  

   

Do. | 1 12
_ FHiftoire nousaye jamais remarqué ; car ce fut lors
| qu’elle parût toutemiraculeufe en charité &en fainéteré,

qu’elle auoittoufiours profeflée articulietement en cette
patience plusqu'humaine dans de malheurs de fa Mai-
on;Eten cette fubmiflion refpeétueufe aux ordres de

leursMajeftez(dontellene vouloit pas choquer l'autorité
-parlamoindre plainte qui femble naturelle en ces ren-
contres)elle rendit l'Ame à D1Ev auec vn deftachement
entièr de touteschofes du Monde. L'Archeuefque de Sens,
Je fieur deVantadour , &plufieurs autres perfonnes pieu-
fes & d'une vie tres-fainéte l’ayans coufiours afliftée. La

graces de fa ognonre par lattachement particulier
qu'elle auoit toufiours eu prés d'elle, puifquepar fon te-

| ftamentellevoulutdôner à la vertu de cetteDame des effers
| defon fouuenir, & à celuy qu'elle auoit des feruices quele
L. : + à ? À 1 4 L e \

_ fieur de Chatillon fon mary auoit rendu à Monfieur le
Prince en feruant le Roy, lequely perdant la vie n'auoitRe ar ir

| Jaiffé à cetce veufue pour tous biens que des marques
M'ODAMeNtJi VOLE M | | |

1 Elle luy legua donc la joüiffance de la terre de Mer-

| Jou, de dix-huiét ‘mil liures de rente fa vie durant, &
} pour cent mil liures de pierreriesellefit par le mefme

Teftament vne quantité delegs pieux en diuers Hofpi-

. jufques au dernier, confideranc particulierement pour fes

plus precieux enfans, par les fommes immenfes qu’elle leur

| diftribuoit, & jufques à retrancher fa cable & {es defpenfes

| neccflaires, afin de rendrc:leur partiplus grande, dont la

| moindre année fe montoit àplus defixàfept-vingts milli-

Damede Chaftillon, chez laquelle elle mourut, reçeut des

| taux & Religions, & depuis le premier de fes domeftiques
premiers heritiers les pauures qui durant fa vie eftoienries

| ures. Elle leur laiffa encoràfa mort des fommes notables
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| de |
“qu'elle ordonna d'eftreDrefurtous fes
biens, &la diftributionfaite par les ordresdeMonfieurle
Prefident de Nefmond,qu’elle frExecuteur de fonTefta-
ment, perfonne dignement choifiepar vneconnoiffance fi 1

_ veritable qu'elle auoit de fes hautesvertus& merites , de-
puis vingt-cinq années que feu Monfieur lePrince fon
Mary l'auoit prié d'accepter la chargede Chefdefon
Confeil. 5 she O0 RU

Bref cettePrincefle qui n’auoit jamais eu pour objerque
es penfées du/Ciel, pria qu'il ne luy fut fait aucune cere-
monie ,& qu'elle fut feulementportée en la maifon des
-Carmelites du grandConuent, pour yeftre auec les autres
Religieufes, & pareillement qu'elles enterréeproche lafe-
pulture de La Mere Magdelaine, à la referue que fur lelieu
de fon inhumation il feroit mis vne pierredont elle laifloit
àfon Executeur teftamentaired'y faire mettretelle infcrip=
tion qu’il voudroit, &dansles rermesqu'il jugeroit à pro= {|
pos,auec le confentement & l’auis defdires Keligieufes. :
Vne heure auant quede mourir elle fe fouuint de prier À

Monficurl'Archeuefque de Sens,quefon corps futporté &
mis en depoft vingt-quatre heures dans l'EglifedesPeres
lefuiftesde la ruë S. Anthoine, où lecœur de feu Monfeur
fon Mary a efté donné, & qu'il fuft celebrevne Mefñe du-
rant quefoncorps ydépofcroit;certepenfee luy venant de
ce quenepouuant pas eftreinhumée auecluyenfonCha: |
fteaude Vallery, lieu de fa fepulure, elle püit rendre au !
moins à fa memoire cette derniere marque du refpe“t &de
l'affection qu’elle luyauoit toufiours rendue.

Eftant ladite Princefle expirée,le fieur Guenaud {on Me-
decin, auquel lon peut donner cette loüange de luy auoir
rendudurantfa maladie tout le fecours, affiftances & foins
extraordinaires qui fe pouuoient, jugea à propos qu'elle fur 
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ouuerte,rantpour lafatisfaétion des heritiers que pour em=
baumer fon corps.

Encette diffection chacun admira letempsqu'elle auoit
pü viure, ne fe crouuant aucune partieen ce corps qui ne

| fut gaftée &corrompuë,pleinedeceroficez, méfmesjufques
au cœur,qui fe rrouua comme flefkry& par filets, dont pro-

| cez verbal fut fait parles Medecins, en la forme qu'ilfe pra-

| tique aux perfonnes de fa naiffance, & les baumes & par+

fums acheuez elle fut mife dans vn cercüeil de plomb, les

| entraillesenvnbary,le cœur dansvneboëtte, & portée en
b. FEglifede Chatillon, où durant-huit jours qu'elle y refta,

toutes les prieres & ceremonies funebres luy furent ren-

duës, en fuite dequoy elle fut mife dans vn chariot tiré à fix

chevaux caparaçonnez de velours, vn grand poëfle fur ice+

. luy,letoutchargéd'efcuffons en broderie d'or & d'argent,

accompagnéde tous {es Officiers, Gentilshommes, Do-

meftiques,&dvne infinité de Noblefle tous à cheual, & en

| forrbon ordre.

: Lechariot fuiuy.defon caroffe du corps & de deuxautres,

dans lequel eftoitlaDame de Chañtillon, fes filles d'hon-

_neur&fes femmes; que l'on peut dire toutes expirantes En

larmes, auec cet appareil lugubre arriuerent à Montarois,

audeuantde laquelleles Parroifles & Religions vinrent hors

la ville l'a receuoir,accompagnées du Prefidial; Corpsd’icel-

le,& des autres, chacun des cierges en Ja main, les cloches

fonnantes, & les lambeaux allumez tant autour du corps

_ que dansles paflages le longdela ville. En cet ordre fut icc-

luy porté endepoftenla principalle Eglife,où lesVigiles

des morts furent dites , & le lendemainvne Mefle fofem-

nelle, à laquelle aucune des ceremonies funebres ne furent

obmifes, & routes les fufdites perfonnes afifterent, icelle &-

nie, le corps fut remis dans lecharior, & conduit jufques
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horsla villeau mefme ordre qu’il y auoïit efte reçeu,où tous-
Jours quatre Aumofniers aux quatre coings du chariot à
cheual & en rochers, donnans l’'aumofne à tousles pauures
qu'ils rencontroient, &lesfieurs d'Elmas& LebornefesEf
cuyers marchans aufhiderriere iceluy. ’

Lefecond jour ellearriuaà Nemours, le troificfme à Me-
lun, le quariefme à Villeneufve, & le cinquiefme en l’'Eglife
deS.Maur : En tousces lieux les chofes fe paflerent parcille-
ment à ce qui s'eftoit faita Montargis. | 1

Elle demeuraendepoft audit S.Manr,d’autanrqueMon- 4}
fieur le Prince ayant euaduis de certe mort&dela deftina-
tion qu’auoit faitMadame fa Mere, efcriuit à Monfieurle
Prefident de Nefmond,afin qu'il pria Leurs Majeftez de crou--
uer bon que tous les honneurs qui luy eftoient deubs,&
pratiquez pour les perfonnes defon rangluy fuffent rendus;
ledit fieur Prefident eftima fort cette propolition , eftant
jufte que dans laconjonéture du remps l'onfift ce que dans
vn autrecftat Ponfe feroit difpenfé. - 0

vidla Reine fur ce fujer, laquelle apres auoir tefmoi-
one la douleur fenfible qu’elle auoit de cette perte, dont
na au defir deMonfieurle Prince ce qu’il fouhaitoit,& pour
cet cffet commanda au Maiftre des ceremonies du Roy de
faire rendreen ce rencontretoutes les chofes quel'on auoit
accouflume.

Apres que ce iour meline l’on euft fait vn feruice
folemnel en l'Eglife de S. Maur par Les Chantres & Cha-
noiïines , & l'Oraifon Funcbre aufñ parlvn d'entre-
eux.
Sur les trois heures apres midy en fut enleuk le corps &

mis dans vn Chariot tiré de fix cheuaux houflez & capa_
raffonnez de velours noir; chargez de toutes parts d’ef.
cuflons de broderie d'or& d'argent aux armesdela feuédit.

| B  
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| Princefle,vn grand Poëfledevelours fur iccluy, croifé de
) toille d'argent,& chargé de pareils efcuflons.

Le Maïñtre des Ceremonies fit marcher le touren cer

Gidte.: 0 Mb Eh ane vo pan

Vn Caualcadour conduifant l'Efcurie, les Pages en detil
deux à deux,montez fur cheuaux caparaflonnez de drap '

hip2 tte A Nipe ; :

Apres marchoit la Maifon & Domeftiques de Mon-

ieur le Duc de Longueville aufli en deüil, & à cheual dans

Je mefme ordre , vn principal Officier de la Maïfon de-

want; Suiuoic celledu Prince de Conty, en fuitte celle du

Prince de Conde au mefmeapareil, & la Mailon deMada-

‘me la Princefle, à la tefte le fieur Capelan fon Control

Jeur. des j | ? RER TE

: : Alloient au nombre decent Gentils-Hommesen orand

deüil tres-bien montez, & de quatre en quatre rangs c-

ftoient portez par des Valets de pied des flambeaux allu-

ancz : to | |

Deux Aumofniers auecrochers , bonnets carrez & en

houffe, precedoient deux Heraults d'Ârmes, feauoir Vallois

& Anjou,leRoy d'Armes feul appellé MONT-jOYE S

Denis, le Maiftre des ceremonies ayant à fa gauche lAy-

de d’icelles quide fois à autre alloit & venoit pour les or-

dres. . | dd Ed |

 : Le chariot du corps, autour duquel eftoient cent

flambeaux blancs portez par des Valets de pied , les

quatre coings du Poëfle par quatte Pages à cheual ,&

autour du corps douze Garçons de la Chambre & Gar-

 

  

    
   
  
   
  

  

  
   
  

 

  

  

  

  

  

    

     

remettroit dans ledit chariot ; derriere à cofte d'iceluy

deux autres Aumofniers parcillement veftus aux premiers.

de-robbe de ladiéte Princefle , à pied & tous ni.

deuil deftinez à porter le corps lors qu'il fe retireroit &
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Enluitte du corps marchoient lefdics fieursd'Elmas 8 1
de Léborne {es Efcuyers,fuiuis de fes Gentils- Hommes4
feruans. XSLT A PEAR À JT LE 28) LEE à

Apres {on carrofe du corps, dans lequel eftoient en
grand deüillesDuchefles d'Angoulefme F deVantado 2%
de $.Simon, d'Anville,deChaftillon,laComteffe de Brien
ne, & fes filles d'honneur, fuiuies de fixautres carroffesrem

_ plis d’autres des Duchefles & Dames ;en fuitte celuyde
Ducs de Vantadour , d'Anville, auec Jefquels cftoien
les fieurs de Beuuron , Marquis d'Eot ,& plufieu
autres , & plus dvnc trenteine de carrofes auf à ff
cheuaux & en deüil remplis de gens de la Cour: deuan
tous lefquels patroifloit vn nombre infiny. delumie-
xes. # | : | DR CITRON C0

. out arriua en ce pompeux ordreà Paris , par la porte
_S. Antoine aux Peres Iefuiftes de S.Louys; à laporte du
quel la Princeffe deCarignan accompagnée de la Mar
quile de Senefey Dame d'Honneur delaReyne;'de Madaz

_ me de la Rocheguyon, &d'vncinfinité de Dames en man
res fecéurentilecorps.:: 2 16 il sb noie sb roi ont

Le Duc: de Joyeufe , le Cheuallier deGuife Lraaf:
f1 accompagnez des Grands de la Cour en habitsde
deüil. ;:! uno: bent ah accros liussr3s0f 3e"

L'Euelque d'Auxerre en mitre&habit Pontifcal affifté 1
du Clergé , des Ieluiftes en furphis tenans des cierges à l4 4
maih à la porte dePEglife , laquelleeftoit foisneufement.
gardée par lesSuiflesdu corpsdela garde duRoy > 5145

Ledit fieur de Sain@ot ayant faic virer le corps ducha
xiot,leprefenta auditfieurEuefque d'Auxerre, dontlafub 4
france de fon difcours fur Queceftoir Le veritable corps

_de feiie Madame la Princefle Doüairiere deConde, morte 1
en la ville de Chaftillon {ur Oyn,doncileftoirchargépat

LeTEA
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le Roy de luy remettre, pour iceluy efbre mis en depoft
pendant vingt-quatre heures feulement en lEs
Peres Iefuiftes , fuiuant l'intention & dernieres paroles de

| feué ladite Princefle ; & qu'aufli-toft apres que les Prieres
L neceffaires y auroient efte faires, ledit corps eltre retiré de
» ce lieu , pour eftre le lendernain fuiuant porté vers Le foir

en la Maïon des grandesCarmelites, lieu deftiné pour fon
inbumation.  : Hé Cse
Apres que le fieur Euefque eut eloquemmentrefpondu au

difcours qui venoit de luy eftre fair, & qu’il eut tefmoigné
d'exécuter ponétuellement ce qui cftoit des ordres du Roy,
ilentonna le Libera, lequel futrefpondu paryn grandcorps
de mufique, durant lequel fut porté ledit corps furvne eftra:
de de quatre degrez chargee de cent cierges auecefcuflonsen
deschandeliers d'argent, routel'Eglife cenduedepuis lavou-
te iufques en bas de drap noir,&deuxlez de velours par def-
fus, auec des efcuflons ‘aux armes de ladite Dame; le grand

Autel paré d'ornemens noirs cres-riches, & de cent autres
chandeliers d'argent,aufliportans desluminaires & des ar-

©

mes à iour de carton de fin or & argent ; tout le pourtour

des voutes & baluftres remplis de cierges: de forte que tou

te l Eglife n'eftoit qu'un feu.

Sur le cerceüil eftoient de grands carreaux de velours.

noir , Pvn defquels portoit vne couronne de Fleurs de lys,

va crefpe fur icelle , & fur les deux autres vn grand man-

teau Ducal à la Royale de velours violet, femé d'vne bor-

dure de Fleurs de 1ys d'or,& doublé d'hermines. È

L'Euefque officiant placé en bas dans vn fauteuil, le

Clergé autour du corps, & aux deux coftez plus auancez

d'autres faureüils &fieges àdoffier pour la Princefle deCari-

gnan, la Ducheffe d'Angoulefme ; & les autres Duchefles

& Dames de la Cour.
A

olife des
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À cofté gauche pareille feance pour les Princes, Ducs, &
es autres qui les accompagnoient. : ie
Dans l'enceinte de l'Autel fe mirent des Archevefques &

Eucfques en tres-grandnombre.: ©: lenstlos
Les Vigiles des morts furent chantees parlaMufique, à la

fin d'icelle les prieres & oraifons dites par:l'Euefque, les
Princefles&Princes fe retirerent, aufquelles fur prefente à
la Princefle deCarignanle goupillon pour jetter l'eau be:
nifte par le Roy d'Armes, aux Princefles par le premier He:
rault , aux Ducheffes par le fecondHerault, & aux autres
perfonnes par Pvn des Aumofnierss+ :4; 93 onto HA

Jamais 1l ne fe vit fi grande afluence de peuple ‘par les
paflagesde laroureduconuoy dans l'Eclife, ny vn fi bel

Leleudy matin fur les huiheurés, le Maiftre des cére-:
moriies {e trouua en laSaincte Chappelle, d'où il partit re:
ucftu d'vne robe dedeüil àgrande queüe traifnante, portee
par bvn des fiens aufli en deüil, le chaperon auallé fur les
c{paules,& vn bonnet carré en tefte; fon cfpee aucofté, bot:
té & cfperonné, tenantfon baftondecommandementen la
main, marchans deuanit luy les Heraulrs des tilerés de Va
lois, Anjou, Xaintonge & Artois, deux à deux, & le Roy:
d'Armes{eul,tousveftusderobesde deüil, le chaperon aualé,
leurs toques de velours raz{ur la tefte 3 &pardeflus icel-
les leurs cotres d'armes, tenansenmain leur caducsecou
uert de crefpe. Apres le Maïftre des écréemonies eftoient les:
Proclamateurs,& hui& des fiensrousveflus-en noir : En
fuicte lesvingt-feptlurez Crieurs en robbes, portans de-
uant & derricred'icelles des efcuflons: des armesde la fetie +
Princefle, chacun leur clochette éh main » Excepte lé ficur :
Spens qui n'en auoit pas, iceluy ordonnépour faire dans
Jes compagnies les proclamations. . A
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Æncet ordre ledicfieurde Sainétot marcha droitau Parquet |

des gens du Roy, aufquels eur ayant fair entendre le fujer |
pourlequel ilvenoitdela partdu Roy en la Compagnie, ils
s’acheminerentenfemblement vers lagrand' Chambre. 1

+! Les fieurs Talon. & Fouquet Aduocat & Procureur ge- (

neral entrerent premierement en icelle, où ils trouuerentle

Parlement affemblé, auquel il fit entendre que ledit fieur

deSainétoteftoitàla porteaccompagné de Heraults &dvne d

fuite de perfonnes, memes de vingt-fept Crieurs , lequel |

venoit pour leur parler de la part du Roy.
Au mefme temps fur enuoyé le fieur Guyet Grefher,

luy dire de venir , Lefdits Heraults marchants deuant luy,
falüerent à l'entrée du Bareau la Compagnie , & s’arre- |

ftans en ce lieu s’ouurirent pour laifler pañler ledit Mai- | 4

tre des ceremonies.: lequel entre dans le Parquet du Ba-

reau , la falua de trois reuerences , vint prendre place au

Bureau prochelefieur Doujat Confciller en la grand’Cham-

bre aflis & couuert,leur fit entendre l'affection que le Roy

auoit de faire honorerla memoire de feüe Madame la Prin-

ceffe Doüairiere de Condé, de laquelle il auoit roufiours

fait vne cftime eres-particuliete, tant pour le merite de fa

perfonne que pour les rares vertus qu’elle poffedoir ;que Sa |

Majefté vouloit qu'il ne fut rien obmis de toutes les'cho- |

fes accouftumeespour cellesdefaqualité, &durangqu'elle | |
(|

|

t
s —
— b
e

tenoit enFrance; & queles.prieres neceflairespour le repos.

: de fon ame luy fuffent rendues.Qu'àcereflet elle auoit or-,

donné luy eftre fairvn feruice & pompe funcbre en LE-' |

glifcdes Cordeliers de Parisle vingr-troifiefme du mois, la- | |

quelle fembleroit imparfaitefi elle n'eftoit honoree de la

principalle Compagnie de fon Royaume, & dé toutes les: |

autres quifaifoient prefentement Corps àParis; Pour ce fu-

jet Sadite Maicfté luy auoitcommandedeleur en doncravis,

D
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& leurfaire entendrequ'ils eufflent às'ytrouuer en Corps,
.& auec. le plus d'honneur qu'ils pourroient tendre à cette
enelle auoit bien voulu, outre l'ordrequ'illeur :
venoit de faire fçauoir defa part, leur en efcrire encor, afin

tons par cette Lertre de cachet qu'illeurrendoir, laquelle il
mit és mains du fieur Doujat:Et d'autant que le Parlement
cftoit affemblé, la lecture en fut faire par le fieur Boleau
auffi Grefñer d'iceluy , apres laquelle acheuce,Monfieur le |

premier Prefidenc refpondit ;' Que la Compagnie ne man-
queroit d'executer les ordres du Roy , & d'en vfer ainfi
qu’elle auoit accouftume en pareille occafion; En fuite de-
uoy leditfieur deSainétotaduertit le Roy d'Armes qu'ilfit
ire da proclamation, dont les vingt-fept Crieurs eftans
comme en forme de peloton le long du-mur de la grandeD
Chambreducofté de la grande falle, ils fonnerent par trois|
fois leurs clochettes d’vn fon lugubre&pole, & ledic’ Spens
s’eftant aduance au milieu de ladite grand Chambrederrie-
rcleBarreau, dità haute voix, | ee 3

Mefreurs, Priez; Dieu pour l'ame de tres-Haute,
tres-Puiffante & tres- Excellente Princeffe Charlotte
Marguerite de Montmorency. Priez Dieu pour l'a-
me, ETC. ; nt '

Veufue dutres-Haut, tres-Puiflant, tres-Iluftrec
Magnanime Prince Henry de Bourbon, Prince de Con-
dé, premier Prince du Sang, premier Pair € Grand A
Maiffre de France, Ducd'Anguyen, d'Albrer, de Cha:
fleau-roux€ de Montmorency; Gouverneur er Lieu- fl
tenant general pour le Roy en fes Païs € Duchez, de WU)
Bree; Bourgongne & Berry : Laquelle ef? trefhafee en WII

à
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qu'ils fuffent plus particulierement informez de fes inten- |

1
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F | | nn:
| La villede Chaflillon for Oyn, le Vendredy denxiefme
L du prefint mois. Pour l'ame de laquelle fe feront les
| Seruices € Prieresen l'Eglife des Peres Cordelsérs dis
grandConnent ; auquel lieu cejourd'huy apres midy(e-
ont ditesVespreséÿ Uigiles des morts, poury cftre

mel Price Dieu qu'ilen ait l'ame.
defa place falüa le Parlement, fe retira au mefme ordre
qu'il eftoit.entré, & furde-là enla Chambre desComptes,

eflieursdu Clergé dé France ne s'aflemblenrque tard, il

_ trouua affembleeauCollegede Nauarre. 110)
|. Durantquetoutes ces proclamations fefailoient, les Pe-
| res lefuiftes executoient en leur Eglife les dernieres inten-
| tionsdeladitePrincefle; parvn grand Seruicequ'ilscelebre-
_ rent,l'Evefque d'Auxerre officiant pontificalement; la Prin-
_ ceffedeCarignany continuafes honneurs:laDucheffe d'An-

. àl'arriuec du corps. | : |
Les ordres y furent donnez par l'Ayde des ceremonies,

quifefit accompagner d'Officiers&gardes Suifles du Roy,
lequel pourueut fi bienà routes chofes qu’il ne manquaft

| rienpourla decoration de cette ation pieufe & funebre,
Le foir fur les quatreà cinq heures les prières acheuces; Je.

| Maiftredes ceremonies ayanr fairtrouuer touteslesperfon-
| nesquiauoient efté auconuoy le iourprecedentdeS.Maur
| à Paris,ilft retirer le corps des Iefuiftes, & mis dans Le cha
| rot, futconduitdans lemmefmeappareil &pornpequenous

Un : auons

demaindix hèures du matin celebrévn Seruice folems-

La Proclamation acheuée , lefieur de Sainctot fe leuant

Ala Cour:des Aydes,& en l'Hoftel deVille: Mais comme.

n’yfut que vers lesonzeheures, &de-là enl'Vniuerfité; qu'il

 goulefme & toutes les autres cy-deuantdires y'affifterent,
& les Princes& Grandsqui y auoienr eftéle iour precedent
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: | 7 | 4auons cy-deuant defcript, &mené enlaMaifondesCarme- |
lites du grandConuent, paffant le longdelaruë S. Antoi-|
ne,de là auPont Noftre-Damegagner la PorteS. Michel, |
& aux Carmelites, où à la porte de l'Eglife la Princefle de !| E
Carignan auecles mefmes duiourprecedentqui l'accom- | ‘
pagnoient, &vne infinité d'autres,lereceurent. 4

L'Eucfque d'Auxerreycontinuafa fonction, affifté d'v- 1
ne cinquantaine deMiflionnaires,& de MeflieursdeVanta- |
dour,leChanoine, le Iefuifte, desAbbezdeBoifdaufin, de
Ghanvailon, de Roquette & autres tous enfurplis , chacun
descierges allumez àla main. Le corps fut misfurvne eftrade
au milieu del'Eglife enuironntdecentchandeliersd’argent
chargez deluminaires &d’efcuflons;defortequ'elleparoïfloit |
comme en feupar la quantité qu'ily en auoit, les Vigilesdes!
mortsfurentdites, enfuite dequoy ledir corps fut porte pat |
dix.des principaux domeftiques de ladite Princefle, &fes |
deux Efcuyers, lesPreftres&l'Euelque marchansdeuanr, &. 1

_ encet ordre conduit dans leConuent,à la porte duquel les.
Keligieufesrenances vn cierge blancallumé, chantantes vn
L'ibera, fwiceluy mis en terredansle cloiftre: aulieu deftiné
our fon inbumation, vis à visle Chapitre, &prez de celuy |
où eftlafeuëMere Magdeleine, dont la faintetéde vie ft !

|
|

ll
{Ul

|

|
ll
|

EL:

Il

\

veneréede toutel Europe. | : |
Perfonne n’entra dans ladite Religion que l'Euefque, fon

Clerge, & ceux qui auoientporte ledit corps, ee ein À
ftre des ceremonies, comme charge &tefmoinde fon inbu- À
mation,les pricresacheuces& les dernieres oraifons dites |
par l'Euefque,la terre futrenuerfee fur iceluy, & la fofle re-
couuerte au mefme temps ; apres quoy chacun fe retira
duditConuent. LU ù SÉTIAUT  NEEOR

Le lendemain vingt-troifiefme des lescinqheuresduma-
tin, leficurdeSainétot ayant auecluy les Officiers de la gar= 
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| deSuifle,& quaranteGardes,vinrent auxCordeliers:où les

| ayans mischacun älewrpofte,&le fieurdeRicquery Exempt

& commandantdixGardes ducorps François aufliarriuez,

für les huit heurés du matin entrerent en la nef fix vingts

TESV g |

de deuxliureschargee d’efcufons, conduits par vn Preuoft

des pauures à leur tefte ayant fix Archers en deüil, furent

rangezendeux hayeslelongde la nef;au milieu d'icelleaufh

deux autres hayes par les vingt-fept Crieurs, qui àchaque

pauures veflusdedrap gris brun, portans chacunvne torche

| foisque les Compagnies Souueraines arriuerent fonnoient

deleurs clochetres. R

Touteschofesfurent fi bien preveties, quefugeant certe

ceremoniefe deuoir acheuer tard, l'on prepara en toutes

les Compagniestant du Parlement, Chambre desComptes,

Cour des Aydes,que Corps deVille,vn fomptueux deieuf-

ner,feruy degrands & excellens poiffons, le iour {e rencon-

| tranc vnVendredy.

Le monde afuoit de toutes parts pour cette cere-

monie, mais l'ordre pourtant fi bien oblerué, qu'àmefu-

re qu'il entroit,auffi-toft l'on le faifoit ranger chacun en

plice.| ir | | |

Surlesneuf heures &demie, les Ambafladeurs& Refidens

ue le fieur de Berlize auoit eu ordre d'inviter, arriuerent &

urentconduits à leur feance par lefdis fieurs de Berlize &

dÉSébonti UiC 77 MH IS IQUS |

_ Vn moment apres, TOUtes les Compagnies Souveraines

arriuees, quifurent aufli menees chacune en leur feancé;

Sçauoir ,. | FPE Eat 1 140

Les chaifes à main droire du Chœurpour le Parlement,

uife trouva en fi grand nombre, que quand il yen eut cu

fixfois dauantage elles euflentefté rempliespar cette Com-

pagnie, qui fe trouua iufques à cent quatre-vingts neuf
D
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Confcillers ;.outrele premier Prefident , le Marefchal:de
Lhofpital.,les Prefidentsde Bailleul , le Cogneux,deNef:

.-mond, deMaifons, deNovion,lePrefidentdeBelievre n’y

ayant pù aflifker, d'autantqu'ileftoicneccffaireque Fvn
_ d'entr’ eux alla auxprifonniers, ainfique c’eft la couftume

les furveilles des quatrebonnesFeftesdcl'annee; & lePre-

fidentde Melimes Le trouuant malade,donc huiét jours
apresikmourut. hius dflo & li sito

\

Aux chaifes àgauche visàvis leParlement,les dix-neuf|  
     

LAN

’

premiereseftoient occupees par La Chambre des Comptes,

les dix d'apres par laCour des Aydes, lesfeprfuiuantes par

le CorpsdeVille,&les huiétreftantespar l'Vninerfite.
Entre l’Autel&les chaifesdu Chœur à maindroite eftoit

la feance des Archeuefques, Euéfques,& fecondOrdre du
-Clergé tousien rochets &camails: 1 À

: Etdel'autre,vis à vis, fur le premier bancl'Ambaffadeur |
de Venize, &le fieur de Berlize Introdu@eur defdirs Am |
baffadeurs, &fur.le fecond eftoient Portugal& Florence, |
Refidents en France, les autres pour les fuites. +

Derriere ces feances, P'Eglifeeftoitremplie d’efchafauts
.chargez d'vneinfinite de perfonines deconditien. 2: 1:
_ Entre les fe ances desEuclques,des Ambañadeurs,&des |
Compagnies Souueraines,ces plaées furent referueespour. *
 lesDucsdeNemours,d'Aumale,deCandale,deloyeufe,d’An-
ville,&vneinfinité de grandsdelaCour qui sy trouuerent.
I y auoit au milieu,duChœur vnegrand’Chapelle ar!

dente quiportoit neufgrands pyramides , & commeivne !
formede couronnechargéede dix-huit cens cierges, fouz
icelle vne eftrade fur laquelle poloitla reprefentation cou !

uerte d’vn richepoelle de:la couronne, bordéd'hermines, {
&,trois carreaux qui posoient lacouronne & les autres”
konneurs;aubout d'icelle reprefenration vne credence où :
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poloient fix grands chandeliers vermeilsdorez &vnecroix
au milieu chargezde cierges & efcuflons de fin or & argent
à 1Our:

Plus loing, vne autre credence pour le Manteau Ducaf: | |à la Royalle, bordé autour de trois rangs de fleur de lys,&1 . û … fe :doublé d'hermines, la queuë traifnante far les parterres.
Plus loing vers l'Autel, la feance du Maiftre des ceremo:

nies reueftu comme il a efté cy-deuant dit,
Il y 'auoit centchandeliersd'argent cizclez fur les de-

crezde l’eftrade& autour de la reprefentation, chargez de
Juminaire: blanc auec efcuflons.

Aux quatre coings de la Chapelle ardente en dedans
eftoit le Roy d'Armes&cinq Heraultsén habit Cy-deuant
defcrir : entre iceux.deux bancs de chacun cofté pour les
Aumofniers de la feüe Princefle,en bas de ladite Chapelle
deux fieges pourles Efcuyers,derriere eux douze bancs auf
couuerts de drap pour les domeftiques en deüil,& le long
de ladite Chapelle, d’autres en dehorspour les Officiers de
la chambre.
Du depuisLe deuant d'icelle gaignantversl'Autel;eftoir

_ pour ceux duConfeil des Maifons de ladite Princefle , de
Monfieur le Prince; duPrincede Conty,&du Duc de Lon-
gueville heritiers , qui:à caufe de’leur abfence il n'y eut
pas de reprefenration de grand deüil À cette ceremonie.
De l'autre coftévis à vis ceux dudit Confeil, les Gentils-

Hommes defdites Maifons aufli'en deuïl. Er lérefte de
l'Eglile pleine de bancs qui furent remplis d'vneafluen-
ce incroyable de Dames & dautres perfonnes de condi-
tion. LOC B sx
Le grand Autel richement pare, & garny iufques à læ

voulre en forme de clochers, de plus de deux cens grands
chandeliers d'argent cifelezchargez de luminaites blanes

auec
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auec efcuffons. it !

Le cour des chaifes du Chœur, les faces du Fubé ,&le }
pourtour de l'Eglife remplis dvne infinité incroyable de {!
Juminaire. + 1
La Chapelle ardente foncée par haut & par bas de drap, K

auec des Lez de velours noir , chargez d’efeuffons de demy
en demy pied; aux quatre faces , quatié grañides atmoiries |
de fix pieds en carré de fin or & argent. FE
Toute l'Eglife, du depuis le haut duceintre de la voute , W

cendüe de drap noir iufques en terre; fur icelle, trois lez de }l
velours remplis de pied en. piedd'armes de fin or & argent;|
les chaifes,LE ee cfchafauts foncezde drap &de parterre
le longdu Chœur ;lesportaux del'Eglifetendus parcille-
ment ; des barrieres à toutes les portes gardées par des
Suiffes du corps du Roy. 4

Sur les vnze heures La Melle fut éommentcee par l'Euef-
que d'Auxerre, l'Euangile dite par le Pere de Vantadour,
lEpiftre par PAbbé de Chanvalon , les deux afliftans les
Abbez deBoifdauphin,& Roquette, la Croix portée par lé
fieur de Vantadour le Chanoine. |

. Au jubé cftoient vn grand corps deMufique & trois pe
tits, outrevn autre grand'en l'orgue de F'Eglife , ous lef-
quels eftoient compofez de celle du Roy , & dés meilleu-
res voix de Noftre-Dame, de la Sainéte Chapelle,de S.Ger :
main,&des autresqu’on auoit pû trouuer àParis: Il eft cer-
sain qu’elles furent lesplus melodieufes & les mieux chan
recs,& qu'elles refpondoient bien aux decorations magni-
fiques, &f1bien ordonnées ; & à cét ordré dans FEglife {F
religicufement garde : Enfin chacun y rendit toutes les
marques de refpet ,& d'vne veritable pieté ; & lapproba-
tion fut fi generallepour cette ceremonie, que les plus dif# :
ficiles, & mefmelesEflrangers auoüerent n'auoir jamais|

E  
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efte fait en France ny en l'Europe rien de pluspompeux
ny de plus grand.

| . LéSeruice commencé, le Maiftre des Céremoniesreuc.
| nant en fafeance, fit fes faluts à routes les Compagnies

| qui luy rendirent apres l’Euangille, il enuoya vn Heraule
du titre d'Anjou, lequel ayant aufli fait fes faluts, fur
_querir l’'Euefque de Vabres, & le conduifit en la Chaife
preparée pour faire l'Oraifon Funebre.

Son Texte fut , Effo mihj in Deum Pro-
tecforem 7 in domums refugij ut faluum me facias.
Il s'eftendit fort fur les vertus, la charité , la patience de
cette Princefle, & fes refpeéts pour leurs Majeftez.

Icelle acheuce,laMeffe fut continuée, ou à l'efleuation fut
porté fix flambeanx blancs, & à la fin l'Euefque officiant
vint faire fes encenfements à la reprefentation, durant
ue les Mufiques chantoientle De profundis.…. Les Oraifons
ne & la bencdiction donnée, chacun fe retira en l'or-
dre qu'il eftoit venu. |

Ce iour-là mefme & le lendemain fuiuant , fur don-
ne à difner à tous les Religieux Cordeliers, lefquels de-
uoient doubler leurs prieres ; puifque la pitance de ces
deux jours en valloit quinze de celles qu'ils ont en leur
maifon.

En fuitte du Seruice , fut faite vne aumofne gencrlle
en la maifon des Incurables ,outre celles ordonnces par le
teftament de la feüePrincefle, quelaPrefidente deNefmond
a ponctuellement execute felon fon intention.

*

Fut aufli donne ordre en toutes fes Maifons &Chafteaux
| |. pour faire des prieres aucc le plus de pompequ'il fe pou-

Le quatriefme cnluiuant , fe. celebra vn autre grand

DORE|
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Seruice à Sainét SulpicefaParroiffe : auquel furent invitez
feulement les plus proches parents, les voifins-&-ceux de
ladice Parroifle, l'Eglife eftant ‘par tout renduë de draps
noirs, par-deflus deux lez de velours charoez d'efcuf-

Au milieu du Chœur eftoit vne-eftrade: de deux degrez
pour pofer la reprefentation couuerte d'vn petit dais de
velours noir , auec crefpine &'frange d'argent ,vnecou
ronne fleurdelifee, & vn Manteau Ducal à la Royale, le
pourtour de ladite éftrade chargé de cent chandeliersd'ar-
gent cifelez remplis de luminaire , pareillement à PAutel

_ausfi garny de cént autres chandeliers d'argétttà 210117 11

Dez les huit heures du matin, l’Ayde des Cérémonies
_auoit mis aux portes de lPEglife ceuxdeftinezpour la ‘garde
dicelles. Les chaifes à la main droice du Chœur'eftanis rem.-
plies des parens, les Sieurs de Vantadour, Duc d'Anville,
Marquis de Royan,& autres de la Cour,celles àgauche par
Le Prefidentde Nefmond,& quelquesparticuliers, Prefidens,
& Confeillers du Parlement de Paris: les parterres. gafnis-
de bancs pourles Officiers du Confeil des Maifons defdirs:
Princes, Gentils-Hommes &autres Domeftiques, 11-011

“La Chappelle de laMaifon’en icelle Eplife ;'fut defti-
née pour. les Dames, & sy mirent la Duchefle de Van-
tadour , la Marquife de Senefey , la Marefchalle: de: Gué:
brian, les Dames de Chatillon , de Bouteville, de Royan,
les Filles d'Honneur delà feuë :Princeffe Der plufieurs!
autres. Le feruice ayant efté fait-par le: Curéde la Par
roifle& les ceremonies obferuces, { fren fuitté vne au.
mofne generale, tant aux pauures de ladite Parroiffe qu'aux:
autres qui s’y treuucrent. | t 219 519 SRE

Toutes ces picules actions fe renouuelerent en lacere
monic du Quarentin ; où les chofes neceffhires pour la
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continuation des, Prieres du repos de l'ame de cette Prin-

Ctualité que laFrance n'aiamaisveu de ceremoniesfi pieu-
{es, fi honnorées de tant de Grands,& de perfonnesde çon.-
dition, auec tant de:preparatifsnyfimagnifiqués.

Cequifait biën veoir. que les differents mouuements de

la fortune, ne peuuent jamais alterer ce qui cft deub àvne

naiffancefi héroïque,& aux vertus qui l'accompagnent.
Enfinlé vnziefme du courant, la Maifoni des grandes

Carmelites licu deifon-inhumation, fut celuy ou toute la

Dieu , &verfer fes larmes pour l'éeliple de tant de-vertus
u'elle poffedoit, dont le reflouuenirfera éternel.

L'Eglife d'icelle fut ornee de grandes tentures dedeiil,
fur lefquellesiky auoit troisbandesde velours chargez d’ef-

armes de ladite Princefle, du depuis la voulteau deflus de

l'Aurel, iufques à li derniere baluftre du parterre,& com-

me enforme d'yn-Amphiteatre& maniere de degrez qui

eftoient couuers dedrap noir; portoient quatrecentschan-

deliers d’ärgent cifelez chargez de grands cierges de deux

liure piece, ayans chacun deux ecuflons percez à iour de

fin or& argent, enuironnez d'unecordeliere.

. Enuiron lebour.de cetre efpeced'Amphiteatre,ÿ eftoir

l'Autel paré d’ornements de velours noir , croifez de la:

mes d'argent, bordez de grandes dentelles:auec de tres-ri-

ches efcuffons de broderie d'or & d'argent, deux credences

aux deux coftez parcillement enrichies, & fur lerout qua-

rante chandeliers vermeil dorez , chargez de luminaire &

d'unegrand Croixfembtable: 17: |

ie de 

| pe & ce qui {e pouuoit apporter pour la magnificence:
S

7 | Le]

e cette Pompe funcbre, fut obferué auec tant: depon-

Cour vint continuer l'efleuation de {es vœux & pricresà

cuffonsdedemy ëndemy piedd’efpace,de fin or & argentaux

Dans le milieu du cœut enbas, eftoir yne cftrade efleuée

Or
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de fixdegrezfermee d'yn grand baluftrede bois non-poly à
piliers tournez, fur le haut duquel pofoit vne reprefenta-

rion couuerte du potflede laCouronne borde d'hermines,
croifé de lames d'argent, fur icelle vn carreau de velours
noir brodé d'argent, portant vnecouronne fleurdelifce.
Les quatrecoinsdeladite reprefentation-ornez de quatre

figuresdela hauteur defemmes aflifes,tenanteschacunesvn
flambeau ardent à la main,veftuës de robes blanches, & par
deffus vne autre efpece de manteau noir à antique, repre-
{entantes des Vertus ou des Ames bien-heureules, vnmou
choir à la main comme effuyantes leurslarmes, & fur leur
vefte vne forme d'eftoille dorée, reprefentant l’Immorta-
lité. |

Sur le bout dela reprefentation,eftoit.vne credence auec
deux carreaux de velours noir brodez d'argent, qui por-
roientlegrandmanteauducalàlaRoyale, cy-deflusdir.
En fair fur la reprefentation futefleuévn grand dais de

velours noirde feize pieds en carré chargé de 24. efcuflons|

de broderie d’or & d'argent, lequel couuroit ce grand |
cftrade.

Aux quatre coins de la baluftre la feance des quatre Au- 4
mofniersde la feuë Princeffe, en bonnets carrez, rochets & 4
manteaux par deflus,& àlatefte dudit eftrade lesdeux fieges M
desEfcuyers. °. 4

_ Tousles fix degrez de l'eftrade couuerts de deüil& char-#
gez de quatre à cinq censchandeliers d’argent cizelez rem-#
plis de luminaires, pareils à ceux de deflus les baluftres , &A
lc refte tant du Chœur que de laNef de lEglife garny de l
fauteüils , chaifes & bancs, remplis par Îles Princes 1
Princefles, Duchefles, Marefchaux de France, & les Grands
& Dames de la Cour. 1
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ceremonies,ayans ateceux des Officiers, & trente hommes
de la garde Suifle du corps duRoy, fe faifirent des clefs des
Carmelites, &apres auoir vifiré toutes les portes & paña-
ges& mis chacun à fon pofte; Pour l'ordre &empefcher la

confufion,ils firent reçeuoir &conduirevn chacuna la pla-
“ce qu'il deuoit ‘occuper auec tant de facilite , bien qu'il y

MEL incroyable qu'ilfembloitque chacun s'y ref-

_ peétoir, & particulierementaux Dames,lefquelles ne fefen-

tirent jamaisincommodées de la foulle, & de la curiofité

qui éft naturelle en ces rencontres , tous s'eftans trouuez

placez &aflis ,dontie ne puis me difpencerde vous infor-
mer d'une partie de cettefeance, qui bien que fansrang ny

confequence, fut en cette forte. :

: Dans l'enceinte del’Autel;les Archeuefques,Euelques &

- Prelats fur des bancs à doflier. |

_ Hors iceluy fur les eftrades, eftoient àla droite,laPrin-

ceffe Louyfe reprefentant le deuil , accompagnée de la

. Marquife de Senefey,les Duchefles d’Efpernon, deS.Simon,

Les Datnes de Chaftillon, Lanfac, Bouteville, Montolfier, de

Bethune, de la Vieuville ,de Rhodes, Vitry, Ficfque, Ton-

nerre, Toufly, Bailleul, duSel,Vignier,&de plufieurs autres

de cette qualité. |

… De l'autre cofte, vis à vis la Princefle de Guimene, les

Ducheffes deSchomberg, de Luynes,les Marefchalles d'Ef-

trée, de la Melleraye, Guebriant, Grammond,de l'Hofpital

& beaucoup de perfonnes de condition. |

 Dansle bas de l'Eglife s'y voulurent mettrela Duchefle

de Vendofme, la Marefchalle de Villeroy, la Comrefle de

Brienne , les Prefidentes de Verdun, de Nefmond, le Coi-

gneux , & vne infinité de Dames tant de la Cour, des

d) principales dela ville , que des Filles d'honneur dela feuë

LL: Princeflc, afin d'eftre en lieu plus commode pour entendre
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l’Oraifon funebre : où fe placerenc pareillement les Ducs |
de Nemours, de Ioyeufe, le Cheualier de Guife,le Duc de |

_Candalle , le Marefchal de Lhofpital, Le Prefident de Nef- |

mond, le Comte de Brienne,leMarquis de Sourdy ;les Ar- 4

cheuelques deSens, de Bourges; les Euefques d'Avranche,de &
Macon,Viuiers,S. Paul, de Vabres,d'Angoulefme; le Pere \
de Gondy; les fieurs de Champlaftreux, Du-pleflis-Mollé,

_ le Prefident Violle, & vn grand nombre de Gens de mar- |

que, de Prefidens , Confeillers duParlement, & des autres|
Compagnies Souueraines , Gentils-Hommes & Domefti- |
ques des Princes de cette Maifon,&d’vn nombre infiny de
monde; le refte de l'Eglife dans. les lieux où il fe pouuoir,

_eftans remplisdb chargez de,peuple. |
La Mefle fut commencée par KEnaIQue d'Auxerre, ref-

ponduë pas trois grandsChœurs deMufique, compofcede
celle duRoy, &des plus excellentes voix qui fe pürent ren- |
contrer ; l'Euangile fut dite par le Pere de Vanradour:; l'E-
piftre par l'Abbé de Chanvalon; quatre autres Abbez aufli
en tuniquesferuoient d'afliftans ; & incontinent apresl'Of-
ferte, FOraifon funebre fur faite par l'ALbé Rocquette qui !
prift fon texte, /7 #ortuum produc lachrymas, €fac |
dufuns fecundum meritum ejus. Ecl, Tv" offaso.

Ma plume feroit foiblepour exagerer l'edification vni-
ucrfelle que chacun tefmoigna de fon aétion : Auf n’en 4
pouuoit-on attendre autre choofe,puifque c’eftoit vne nar- W
ration veritable d'vn excellent Orateur,qui dans vn fujec fi 4
ample &fi grand, fuiuitnaïfvementce qui cftoit cognu des N
yeuxde toute la Terre : Tant.de vertus heroïques y {er- 4
uoient de rayons ( qui pour s'eftre eclypfez par vn fi fatal MR

   

. deftin que celuy de la mort ) conferuent toufiours neant- M1!
moins les fumieres qu'ils ont laiffees dans toures les ames 
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juftes. Il exprima cette charité quiluy eftoit comme na-
rurelle, fa patience dans fes afliétions, & ce pur & ferme
refpect qu'elle portoit à toutes les volontez de leurs Ma-
icftez.

Tant de iudicieux & genereux fentiments qu’elle auoit
fi liberallement diftribuez à ces deux Grands, & Redou-
tez Princes de l'Europe; {es enfans, ( dont l’aifné eft la
terreur des ennemis de cette Monarchie, &lefecond l'ad-
miration de l'Eglife & du Clergé) ne furent pas obmis.

Il traitta auec tant d'équité leur amour fidelle pour le
Roy, & les aduantages de fa Couronne; & l'attachement
w’ils ont toufiours eu pour fa gloire & celle de l'Eftar:

Bref il fiftfi clairement veoir l'innocence de la vie de cet-
te Princefle, & fa fin fi faincte & fi deuote, qu'il impri-

ma facilement la croyance certaine des graces & de Îa

mifericorde de Dieu , pour tant de vertus qu’elle poffe-

doit. | ik
En fuitte dequoy la Meffe fut continuce, où à l'Efleua-

tion furent portez fix grands flambeaux par des Ecclefiafti-
ues; Icelle acheuce l'Euefque accompagné du Clergé de

l'Eolife, ayans chacun vn cierge blanc en main, vint faire

fes encenfemens autour de la reprefentation , pendant que

les chœurs de Mufique fouftenus des jeux d'orgues , & les

recits , chanterent vn Libera , & le De profundis. Apres le-

quel ledit Euefque finiffanc fes Prieres & Oraifons, donna ia

benediétion. 4

Toute la Compagnie fe rendit vne edification recipro-

que,tant par ledébordementdes larmes qu’elle verfoit,que

par vn refpect &vne deuotion païticuliere que chacun tel

moigna en cette a€tion funcbre, pendant laquelle ce grand

nombre de bonnes & vertueufes Religieufes qui eftoienten

leux Chœur à genoux; tenans chacune vn cierge blanc à la
main

 
 

  



   

 

  

    
   
    

  

   
  
  

 

  

main, efleuoientauCieltoutesleurs faintes penfees& prie-

res pour Le repos de l'ame de cette grande & illuftre Prin-

celle, dont eternellement nous deuons refpeéterlamemoi-

re & imiterfesvertus, pour joüir quelque jour,comme elle,

du repos des bien-heureux. A

Ie ferois injure au zele de l'Affemblecdu Clerge prefen-

tement à Paris, auec la permiflion de leurs Majeftez, fi ie

renois fous filence le feruice funebre qu'auant larriuce du
corps de cette Princefle ils firent faire en l'Eglife des Au |
ouftins du grand Conuent pourle repos de foname, au- |
quel l'Euefqued'Auxerre y officia pontificalement, &deux
dufecond ordreferuirentpour lPEuanogile & l'Epiftre, tous

les Prelats de ladite Aflemblees'y trouuerent en camails &
rochets , &ie puis dire laplus grande partiede la Cour;
lEuefquede Vabres y fit lOraifon funebre; les Agents du
Clergé executerent fi ponétuellement leur arrefté pour
routes les decorations magnifiquesde cetteceremonie,dont |
Le fieur Spens eutlefoin & la commiffion, que l'on doitdi-

re à leur aduantage que rien ne fut efpargné à ces der-
niers deuoirs qu’ils rendirent à cette Illuftre Princefe.
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À PARIS,

De l'Imp. de CH. CHENAVET, Au bout du Pont S.Michcl,

à l'entrée de la ruë de la Huchette, 1651.

_ Auec Permiflon.   
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